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DÉFENSE Bien plus qu’un métier

QQuuaattrree ccoouuttuurriièèrreess
aajjuusstteenntt lleess tteennuueess qquuii
hhaabbiilllleerroonntt llaa ttrroouuppee
dduu mmuussiicc--hhaallll ddee
SSoouullttzzmmaatttt.. SSééaannccee
dd’’eessssaayyaaggee aavvaanntt
ll’’eennttrrééee eenn ssccèènnee,, eenn
aavvaanntt--pprreemmiièèrree,, llee
2299 nnoovveemmbbrree..

Deux portants trônent au fond
du salon. Des patrons, des ci-
seaux, des bouts de tissu, des
plumes d’autruche, des dessins
s’emmêlent sur une table. Sur
le grand canapé blanc, des dan-
seuses et des danseurs com-
mentent les chorégraphies
d’une chaîne musicale. Debout,
épingles et mètre en main,
quatre couturières.

Voilà le décor d’un grand appar-
tement de Buhl transformé en
salon d’essayage géant.

« C’est une cabine provisoire en
attendant que nous puissions
intégrer le théâtre de Soultz-
matt », indique Yannick Oni-
mus, directeur artistique et ré-
gisseur principal du Paradis des
Sources.

Les couturières travaillent sous
la direction de Christine Gett-
life. Elle a dessiné les costumes
et coud elle aussi. Dans les pro-
chains jours, elle confection-
nera les tenues du tableau final,
qui sera tout de blanc vêtu.
Lundi, avec Jacqueline Liotta,
qui travaillera en permanence
au music-hall, Katia, et Marion
Schatz, une jeune Soultzmat-
toise, elle a ajusté, repris, res-

serré les robes, shorts, jupons et
autres bustiers sur les dan-
seurs.

Des tenues ajustées,
solides et confortables

La séance d’essayage grandeur
nature a des airs de ballet. La

soie virevolte d’une fille à
l’autre. Rouge, rose, violet,
blanc, noir, les tissus colorés dé-
filent sur les corps musclés.
« Les vêtements de scène doi-
vent être parfaitement ajustés,
mais ils doivent aussi être
confortables, solides et faciles à
enlever ! C’est le challenge »,

s’enthousiasme Christine Gett-
life.

À un peu plus d’un mois de la
première, la pression monte car
la troupe, composée de douze
danseurs, n’a pas encore répété
dans ses habits de lumière. Des
retouches s’annoncent…

Au total, 180 costumes habille-
ront les artistes du Paradis des
Sources, ce qui représente une
quinzaine de modèles diffé-
rents pour quatre tableaux ima-
ginés par Yannick Onimus.

« Au programme : Anges et Dé-
mons, en noir et blanc ; Cotton

club ambiance du film
Chicago ; Hindou façon Bolly-
wood très coloré et Paris ver-
sion cabaret French cancan »,
détaille le directeur artistique.

Toute l’équipe du Paradis des
Sources a hâte d’intégrer les
lieux pour répéter en conditions
réelles. « C’est prévu pour le
1er novembre », précise Yan-
nick Onimus.

Répétitions
sans relâche
En attendant, les danseurs répè-
tent sans relâche sous la direc-
tion de Lucie, le capitaine, à
Buhl et à Wintzfelden. Les
chorégraphes australiens Ash-
ley Evans et Nathalie Kalbren-
ner reviendront à Soultzmatt le
22 novembre pour les der-
nières danses, en costumes
bien sûr, avant que ne s’allu-
ment les projecteurs.

Stéphanie Freedman

Paradis des Sources La danse des costumes

CChhrriissttiinnee GGeettttlliiffee,, ccrrééaattrriiccee ddeess ccoossttuummeess,, aajjuussttee uunnee tteennuuee ssuurr uunnee ddaannsseeuussee dduu PPaarraaddiiss ddeess SSoouurrcceess,, ssoouuss ll’’ooeeiill ddee YYaannnniicckk OOnniimmuuss,, llee
ddiirreecctteeuurr aarrttiissttiiqquuee,, eett ddee JJaaccqquueelliinnee LLiioottttaa,, uunnee ddeess ccoouuttuurriièèrreess.. PPhhoottoo SSttéépphhaanniiee FFrreeeeddmmaann

Le Paradis des Sources ouvrira
ses portes au public mardi
2 décembre à Soultzmatt. Le
rideau du music-hall de la
Vallée Noble se lèvera sur des
danseuses féeriques, des
acrobates, des illusionnistes,
des jongleurs, des cascadeurs,
des contorsionnistes, des
magiciens et, entre autres, des
humoristes. Prix du repas-
spectacle de 39,50 E à 98 E.

Les réservations peuvent se
faire sur le site www.paradis-
des-sources.com ou par
téléphone au 03.89.75.44.44.
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